
LECTURE POPULAIRE DE LA BIBLE 
 

La Parole – Une école de formation permanente 
communautaire pour un chemin missionnaire renouvelé 

 
INTRODUCTION 

 
Nous venons de te remettre une 

nouvelle fiche de Formation Perma-
nente, pour le temps fort liturgique 
du Carême - Pâques, un temps où 
la Parole est centrale. 

Da manière particulière, au 
cours du Carême, il nous est rap-
pelé que « l’homme ne vit pas seu-
lement de pain, mais de tout ce qui 
sort de la bouche du Seigneur » (Dt 
8,3 ; Mt 4,4). 

La conversion à laquelle le Sei-
gneur nous invite en ce temps est aller vers le Christ, demeu-
rer avec Lui dans le désert, à l’écoute obéissante du Père et 
des défis de l’humanité, nous laisser nourrir et transfigurer par 
Lui, pour devenir des témoins crédibles de son Règne. 

Nos Actes du Chapitre 2022 aussi, aux ns. 12 et 13,2-3, 
nous invitent à mettre la Parole de Dieu au centre du proces-
sus de croissance humaine et spirituelle ; elle est aussi le mo-
teur de toute le vie intérieure, vécue au niveau personnel et 
communautaire, en tant que disciples missionnaires “enraci-
nés dans le Christ”. 

Laissons donc que la Parole nous accompagne au cours 
de cette période liturgique. 

Outre la méthode de la lectio divina, bien connue dans la 
tradition de l’Église, parmi les différentes méthodes pour ap-
procher l’Écriture il y a aussi la lecture populaire de la Bible. 

Le P. Rafael González Ponce, mccj, nous la présente et 
nous aide dans cette manière de lire et de prier la Parole, de 
manière que nous puissions l’utiliser pour partager notre vie 
de croyants. 

 



A) LA LECTURE POPULAIRE DE LA BIBLE 
 
La lecture populaire de la Bible est une manière de se rappro-
cher du texte biblique du point de vue de la vie quotidienne. 

• Le sujet est la communauté active elle-même, en particulier les 
pauvres qui se laissent surprendre par la Bonne Nouvelle de 
Jésus Christ. 

• L’objectif est d’acquérir non seulement des connaissances 
nouvelles, mais aussi une attitude nouvelle vers la vie, qui 
permette de transformer la réalité (Carlos Mesters le définit 
un dialogue entre Bible et Vie). 

En lisant la Parole de Dieu, les personnes bâtissent un proces-
sus grâce auquel – à travers des récits, des perceptions, des 
découvertes, des formulations, des gestes, des cris, des luttes – 
nourrissent leurs espérances et assument des engagements de 
libération. 
 
1. LES ELEMENTS CONSTITUTIFS DES RENCONTRES 
 
a. Premier pas (le contexte) : la lecture du livre de la vie, c’est-

à-dire écouter les réalités des personnes, leurs problèmes con-
crets et leurs défis. C’est en effet dans les événements qu’ap-
paraissent les signes prophétiques les plus significatifs. Il s’agit 
ensuite de choisir le thème le plus urgent à approfondir. On 
prend en considération ce qui frappe la vie dans ses différentes 
manifestations, tout ce qui déshumanise et tout ce qui révèle la 
résurrection du Seigneur dans la communauté. 

b. Deuxième pas (le texte) : la lecture du livre de la Bible, pour 
l’étudier avec sérieux et engagement. Le texte ou les textes à 
approfondir sont choisis pour déterminer le message authen-
tique et son actualisation, à travers le partage des réflexions 
et des sentiments que les textes suscitent. L’Écriture Sainte 
est accueillie comme Parole de Dieu, lumière sur le chemin et 
critère de discernement. 

c. Troisième pas (le prétexte) : Dans la prière et dans une at-
titude de foi, on cherche à déterminer ce que Dieu est en train 
de dire à la communauté et à chaque personne, ici et mainte-
nant. Le groupe se demande quelle est la signification vitale 
des textes, à quelles actions ils nous invitent, quels sont les 
changements qu’ils nous demandent. C’est aussi un moment 
de célébration de la vie dans l’Esprit de création, un temps de 



silence, d’intériorisation, de conversion et de transformation. 
Nous prenons conscience que le chemin doit continuer, avec 
gratitude pour ce qui a été atteint et en demandant la force 
pour le porter de l’avant. 

 
2. METHODOLOGIE DE PARTAGE 
 
La Lecture Populaire de la Bible est une école de formation per-
manente communautaire. Nous apprenons des femmes et des 
hommes, des jeunes et des adultes qui se laissent impliquer 
dans des propositions alternatives, expérimentant dans leur 
cœur le Dieu présent dans l'histoire. 
a) Participation : ne signifie pas seulement assister, mais at-

teindre un certain degré d’exercice de responsabilité ("empo-
werment"). En fin de compte, la participation devrait conduire 
à un développement plus complet des personnes, fondé sur 
la solidarité avec les autres. 

b) Horizontalité : chacun a quelque chose à enseigner et 
quelque chose à apprendre. Nous apprenons à la fois de la 
théorie et de la pratique, du jeu et de l'affectivité. Cela signifie 
apprendre à être des sujets communautaires (Paulo Freire 
disait que notre sagesse ne devient pas telle si elle n'est pas 
enrichie par la connaissance des autres : « Je ne suis pas si 
tu n'es pas et, surtout, je ne suis pas si je t'interdis d'être »). 

c) Criticité : formation de sujets et de communautés critiques, 
afin de consolider une position (avec des critères) face au 
désordre social et de rechercher avec créativité des straté-
gies de transformation dans la justice et la dignité, selon la 
volonté de Dieu. 

d) Créativité : les personnes libres disposent d'une richesse in-
finie pour exprimer la vie face à la Parole de Dieu. Ces mé-
diations incluent la danse, le théâtre, l'art, la musique, le 
chant, la poésie, le jeu, divers styles de réflexion collective, 
le contact avec la nature, l'engagement total du corps et de 
l'esprit. 

 
CONCLUSION 

La Lecture Populaire de la Bible ne consiste pas dans l’interpré-
tation du texte sacré, mais dans l’interprétation de la vie avec 
l’aide de la Bible. Ce n’est pas une doctrine imposée d’en haut 



mais, comme cela se passait dans les premières communautés 
chrétiennes, c’est l’offrande d’une « voie » qui est la Bonne Nou-
velle du Règne portée par Jésus Christ. Pour cela il est indispen-
sable aller au-delà des “questions artificielles” qui n’ont aucun 
lien avec la vie des personnes qui luttent chaque jour. 
Je voudrais, à ce point, citer la théologienne Elsa Tamez : « Il 
est vrai que les pauvres ne m’ont pas enseigné les méthodes 
des sciences bibliques, ni le grec, ni l’hébreux ; par contre c’est 
aux exclus, aux pauvres, aux femmes, aux indigènes, et même 
aux sourds que je dois ce qui en Amérique Latine et dans les 
Caraïbes nous appelons les relectures bibliques vivifiantes ». 
 
B) UNE PROPOSITION D’APPROFONDISSEMENT 

1. De notre Règle de Vie 
« Le missionnaire combonien fait de la Parole de Dieu sa 
prière fondamentale. Ouvert à l’Esprit, il accueille le Christ 
comme le Verbe vivant du Père, il le reconnaît dans les Ecri-
tures et dans la vie de l’Église, il cherche sa présence dans 
les événements et dans les rencontres humaines » (RV 47). 

2. Texte biblique pour revoir son expérience 
Luc 24,13-35 – Comparer chaque élément de ce passage 
avec les pas indiqués dans la Lecture populaire de la Bible. 

3. Questions pour la réflexion et le partage 
✓ Quelle est la place de la Parole de Dieu dans notre vie 

chrétienne et missionnaire combonienne ? 
✓ Sommes-nous capables de partager la Parole de Dieu en 

communauté, en l’accueillant come le critère de discer-
nement pour notre style de vie ? 

✓ Est-ce que la Sainte Écriture est la source et la moelle de 
notre action d’évangélisation ? 

✓ De quelle manière les plus pauvres et abandonnés nous 
ont appris à lire le texte biblique ? 

 
Père Rafael González Ponce, mccj 


